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Quelque 600 personnes, dont une majorité d'Allemands, ont manifesté dans
l'après-midi du dimanche 10 mars à la frontière franco-allemande à Chalampé
(Haut-Rhin) pour demander la fermeture immédiate de la centrale nucléaire

toute proche de Fessenheim, à la veille du deuxième anniversaire de la
catastrophe de Fukushima.

"Fermons Fessenheim, abschalten !" ont scandé les manifestants dans les
deux langues, sur le pont franchissant le Rhin, à une dizaine de kilomètres en
amont de la centrale alsacienne. "Nous sommes ici pour rappeler que deux
ans après Fukushima, Fessenheim est toujours là", a dit Gilles Barthe , du

Comité pour la sauvegarde de Fessenheim et de la plaine du Rhin (CSFR).

Mise en service en 1977, la centrale de Fessenheim est la doyenne des
installations nucléaires françaises. Le président Hollande s'est engagé à la
fermer avant la fin du quinquennat. Mais les mouvements écologistes réclament

une fermeture immédiate, car ils estiment la centrale alsacienne vétuste et
dangereuse.

Samedi, déjà, plusieurs milliers de personnes (20 000 selon les organisateurs, 4
000 selon la police ) ont formé une vaste chaîne humaine dans Paris pour

réclamer l'arrêt du nucléaire civil et militaire en France.

Lire : Une chaîne humaine de milliers de personnes à Paris  contre le

nucléaire  (/planete/article/2013/03/09/pres-de-deux-apres-fuku shima-manifestations-au-japon-

et-a-paris_1845641_3244.html )

2 000 MANIFESTANTS EN BELGIQUE

En Belgique , quelque 2 000 personnes ont également manifesté dimanche pour

réclamer la fermeture de la centrale nucléaire de Tihange, près de Liège, dont
l'un des trois réacteurs est à l'arrêt depuis l'été dernier après la découverte de
micro-fissures, rapportent les médias belges.

Lire : Des défauts détectés dans un réacteur nucléaire bel ge de

Tihange  (/planete/article/2012/09/13/des-defauts-detectes-da ns-un-reacteur-nucleaire-belge-

de-tihange_1759843_3244.html )

Les manifestants, venus de Belgique et des pays voisins, notamment
d'Allemagne , étaient rassemblés à l'initiative du collectif "Stop Tihange", qui

réclame la fermeture immédiate du site, selon l'agence Belga.

Des micro-fissures ont été découvertes l'été dernier sur la cuve du plus récent
des trois réacteurs de Tihange, ainsi que sur celle d'un des quatre réacteurs de
Doel, la seule autre centrale nucléaire belge, située près d'Anvers. Toutes les
deux sont exploitées par Electrabel, filiale de GDF Suez. L'Autorité de contrôle
nucléaire belge (AFCN) a demandé en janvier des informations
supplémentaires à Electrabel avant de décider de l'éventuel redémarrage des
deux réacteurs.
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Lire aussi : Nouvelles manifestations antinucléaire au Japon  (/planete

/article/2013/03/10/nouvelles-manifestations-antinu cleaire-au-japon_1845738_3244.html )


